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Le siège d’Henri IV

Curé de Bures-en-BrayCe livre est publié dans la collec-
tion Monographies des villes et
villages de France, créée par

M.-G. Micberth, qui compte plus de
3240 titres à ce jour. « Notre canton est
habité depuis fort longtemps. Ceux qui
aiment à étudier l’antiquité trouvent, à
chaque pas, des témoins muets de cette
ancienne habitation. On rencontre as-
sez souvent des haches celtiques et des
couteaux gaulois, qui nous reportent
plus de deux mille ans en arrière. Le
souvenir de ces peuples a laissé des
traces qui ne sont pas encore effacées de
nos jours. (...) Jamais le sol n’est fouillé
un peu profondément sans qu’on ra-
mène à sa surface des débris tels que
poteries, poudingues, tuiles à rebords,
médailles, etc., preuve de l’occupation

du pays par les Romains. Plus d’une
fois, la charrue s’est arrêtée dans le
sillon contre des armes oxydées, des
sépultures antiques, et le charretier a
foulé aux pieds, sans les connaître, des
objets qui avaient appartenu aux Francs.
Nous retrouvons la trace du passage de
nos ducs de Normandie non seulement
dans les ruines des châteaux élevés pour
la défense de la province, mais encore
dans les églises bâties par leurs soins ou
avec le secours de leurs aumônes. Puis,
que de monuments religieux viennent
nous rappeler le siècle de saint Louis ! »

Bientôt réédité

Après un aperçu général qui décrit les rivières,
la culture, l’état des cultivateurs, l’antiquité
du pays et l’ornithologie, l’auteur étudie les
différents villages du canton. Il commence
par Bailleul, avec les seigneurs, les grands
fauconniers de France, les vêpres quotidien-
nes au XIIe siècle, les légendes de sainte
Geneviève, saint Vast et saint Adrien et
l’ancien château. Il poursuit avec Baillolet
puis Bosegeffroy avant d’évoquer Bures avec
l’importance du pays, Mesnil-aux-Moines,
Follemprise, les cloches données par Henri IV,
la consécration de l’église en 1168, la forte-
resse, le festin des cent dix Guillaumes, le
siège d’Henri IV… Il visite Clais, Croixdalle
(la haute antiquité, les druides, les mystères
nocturnes, les fées, les Romains, la verrerie
du Hellet, saint Fiacre et les pièces de fil),
Fréauville, Fresnoy-en-Campagne (Notre-
Dame de Touffre-Ecales, Folny, Bailly…),
Grandcourt (Robert comte d’Eu, Le Doigt,
Lapierre, Ecotigny, Pierrepont, Nouveau-
Monde…). L’abbé J.-E. Decorde se consacre
ensuite à Londinières, avec notamment
Darnétal, les réflexions de l’abbé Cochet,
Boissay, Pont-Trancard ; puis à Preuseville,
avec la conspiration royaliste, l’exécution de
Georges Cadoudal, Hémy, le bras de saint
Laurent. Il étudie Puisenval (les fiefs,
l’église) ; Sainte-Agathe-d’Aliermont avec
Richard Cœur de Lion, le pape et l’évêque
de Beauvais, Beauval et La Preuse ; Saint-
Pierre-des-Jonquières ; Saint-Valery-sous-
Bures (avec l’orme extraordinaire et le chêne
d’Allouville, Gonicourt, Maintru, Lavalouine,
Osmoy) ; Smermesnil (avec les fiefs, les
cloches célèbres, Parfondeval, Lignemare,
La Leuqueue, le feu d’or). L’ouvrage se
termine par Wanchy, avec les sires de
Wanchy, le prieuré, les anciennes chapel-
les de Fumechon, de Brétel et de
Malvoisine, Capval, l’église et saint Melain.

Curé de Bures-en-Bray, Jean-Eugène
Decorde (1811-1881) a publié des essais
historiques sur plusieurs cantons :

Neufchâtel en 1848, Blangy en 1850, Forges-
les-Eaux en 1856 et Gournay en 1861. Il est
également l’auteur du Dictionnaire du patois en
pays de Bray (1852), Histoire de Bures-en-Bray
(1872) et Histoire des cinq communes de
l’Aliermont (1877). En 1847, P.-H. Cahingt et
l’abbé Cochet ont découvert environ quatre
cents fosses taillées dans la craie et qui renfer-
maient parfois plusieurs corps, dans la com-
mune de Londinières. Comparativement aux

nécropoles mérovingiennes analogues de
Douvrend ou d’Envermeu, le mobilier
était peu luxueux et comprenait un grand
nombre d’armes, ce qui laissa supposer
qu’il s’agissait de guerriers francs, ac-
compagnés de leurs femmes et de leurs
enfants. Le 11 décembre 1870, le ballon
monté Général-Renault qui s’était en-
volé de la gare du Nord à Paris, alors
assiégé par les Prussiens, termina sa
course de 143 kilomètres dans le village
de Baillolet. La commune de Bures-en-
Bray est formée des deux anciennes
paroisses de Bures et de Burettes. Son
église fut construite aux XIIe et XIIIe

siècles et possède un clocher tors de
soixante mètres de haut qui fut restauré
en 2000, tout comme la nef en bois.
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La terre de Londinières fut primitivement donnée à la cathédrale de Rouen par Charlemagne. Cette donation fut
confirmée par Charles le Chauve et, en 875 Riculfe légua la propriété du domaine aux chanoines pour leur
subsistance et leur retraite. Londinières était le siège d’une haute justice. On rapporte qu’un homme, accusé

du meurtre de sa femme, fut pendu à Rouen. Pour servir d’exemple, son corps fut rapporté au hameau de Darnétal
et accroché à une potence pour être dévoré par les corbeaux et les oiseaux de proie. Le lieu conserva le nom de Gibet
et la route qui y conduisait celui de Chemin de la justice. Les anciennes maisons et l’église témoignent de l’importance
de Bures dans l’histoire. Avant 1793, le clocher était animé par les carillons de quatre belles cloches données par
Henri IV à la faveur de Gabrielle d’Estrées, selon la légende. Elles attisaient, semble-t-il, la jalousie puisque, au curé
de Bures qui s’en glorifiait, l’abbé Delaunay, curé d’Osmoy dont la dîme était plus importante lui répliqua : « Eh bien !
Vous avez le son, et moi j’ai la farine ». Une des chapelles de l’église est dédiée à saint Paterne qui protégeait les
habitants de la peste. Chaque mardi de la Pentecôte, les fidèles se levaient à quatre heures du matin pour se rendre
en pèlerinage à Orival-sous-Bellencombre. L’abandon de cette tradition pendant plusieurs années ayant ramené la
maladie au village, cette tradition fut maintenue sous la Révolution ; à cette époque, les habitants devaient se cacher
pour aller invoquer le saint protecteur et faire le tour de la chapelle dont l’entrée était interdite. Le bourg était protégé
par une forteresse qui, en 1190, reçut la visite de Richard Cœur de Lion qui y passa les fêtes de Noël avant de rencontrer
Philippe II au gué Saint-Rémy. Á la fin du XVIe siècle, Henri IV y livra une sanglante bataille. Certains placent le château
de Bures à Tourpes, dans un vallon où se situait la demeure de la famille d’Estrées. La petite commune de Fréauville,
réunie pour le culte au bourg de Londinières, porte le nom d’une glorieuse famille dont les actes ont leur place dans
les annales des armes et de la religion. Le sire de Fréauville figure sur la liste des seigneurs normands qui marchèrent
parmi les croisés à la conquête de Jérusalem. Nicolas de Fréauville fut créé cardinal par le pape Clément V en 1305
et devint plus tard le confesseur de Philippe le Bel. En 1789, le manoir de Dieu-Grâce à Baillolet fut le théâtre des
manifestations d’un étrange revenant qui terrorisa le jardinier et le fermier du château…
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